
Séance 1 – Raisonnement -démonstration 

 

Exercice 1 

Extrait du programme de Première spécialité mathématiques (BO spécial n° 1 du 22 janvier 

2019).  

Les élèves apprennent en situation à : 

-lire et écrire des propositions contenant les connecteurs logiques « et », « ou » ; 

- mobiliser un contre-exemple pour montrer qu’une proposition est fausse ; 

- formuler une implication, une équivalence logique, et à les mobiliser dans un raisonnement simple ; 

- formuler la réciproque d'une implication ; 

- employer les expressions « condition nécessaire », « condition suffisante » ; 

- identifier le statut des égalités (identité, équation) et celui des lettres utilisées (variable, inconnue, 

paramètre) ; 

- utiliser les quantificateurs (les symboles ∀ et ∃ ne sont pas exigibles) et repérer les quantifications 

implicites dans certaines propositions, particulièrement dans les propositions conditionnelles ; 

- formuler la négation de propositions quantifiées. 

Par ailleurs, les élèves produisent des raisonnements par disjonction des cas, par l'absurde, par 

contraposée, et en découvrent la structure. 

Une professeure donne l’exercice suivant à une classe de Première spécialité 

mathématiques.  

A tout réel m, on associe la droite Dm d’équation : (2m-1)x+(5-m)y-4m-7=0 

1) Montrer qu’il existe un point K appartenant à toutes les droites Dm.  

2) a) Déterminer m pour que Dm passe par le point A(1 ;1). 

 b) Si l’on se donne un point P du plan, existe-t-il toujours un nombre réel m tel que 

Dm passe par le point P ?  

 

Vous trouverez ci-après les réponses de deux élèves. 



 

Question 1.  Quels éléments de l’extrait de programme ci-dessus le professeur souhaite-t-il 

travailler avec sa classe en donnant cet exercice ?  

Question 2. Identifier trois difficultés de l’exercice liées à ces éléments.  

Question 3. Analyser les productions des deux élèves (points positifs et points négatifs). 

  



Exercice 2 

L’exercice suivant est donné à une classe de Seconde.  

On se propose de démontrer que : 2 n'est pas un nombre rationnel.  

On suppose le contraire, c'est-à-dire que 2 est un rationnel. Cela revient à dire qu'il existe a et b 

entiers (b  0) tels que :  2 = 
a
b

. 

On peut supposer que 
a
b

 est une fraction irréductible (c'est-à-dire qu'on ne peut plus simplifier). En 

élevant au carré les deux membres de l'égalité, il vient  2 = 
a2

b2
  soit encore a2 = 2b2. 

Cherchons à mettre en évidence une absurdité à partir de cette égalité. 

1) a) Compléter le tableau suivant : 

le dernier chiffre de a peut être : 0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 

le dernier chiffre de a2 est alors :           

 
b) De  façon analogue, compléter le tableau suivant : 

le dernier chiffre de b peut être           

le dernier chiffre de b2 est alors :           

le dernier chiffre de 2b2 est alors :           

c) Entourer en rouge les chiffres qui conviennent et barrer ceux qui ne conviennent pas :  

le dernier chiffre de a2 peut être :   0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 

le dernier chiffre de 2b2 peut être : 0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 

2) Sachant que a2 = 2 b2 , par quel chiffre se terminent a2 et 2b2 ? 

BILAN :  a ne peut se terminer que par .......... 

 b ne peut se terminer que .......... ou par .......... 

Quelle contradiction met-on en évidence ? 

En déduire que 2 ne peut pas être rationnel. 
 

 

Question 1. Quelles difficultés peuvent rencontrer des élèves de Seconde avec cet exercice ? 

Question 2.  Analyser la structure du raisonnement mené dans cet exercice. 

Question 3. Donner une autre démonstration du fait que 2 n’est pas rationnel et analyser la 

structure de cette démonstration.  

 

  



Exercice 3 
Cet exercice se réfère à l’annexe qui présente deux extraits du manuel Indice, Bordas, Terminale 

spécialité mathématique, édition 2020.  

 

1) Identifier deux éléments essentiels d’un raisonnement par récurrence qui ne sont pas mis en 

évidence dans la partie de cours. Vous donnerez une rédaction précise de ces deux éléments 

manquants.  

2) Soit n un entier naturel, on appelle P(n) la propriété « 2n ≥(n+1)2 ». 

a. Pour quelles valeurs de n la propriété P(n) est-elle vraie ? Vous justifierez 

soigneusement votre réponse.  

b. Expliquez pourquoi un élève qui se conformerait au cours du manuel Indice 

risquerait de penser qu’il peut prouver par récurrence que la propriété P(n) est vraie 

pour tout entier naturel n.  

3) Cette question concerne l’exercice 50, p. 28 du même manuel.  

a. Cet exercice est étiqueté « Logique ». Quelles connaissances de logique sont en jeu 

dans cet exercice ?  

b. Un élève a répondu à la question 3 : « L’étape d’initialisation est nécessaire parce 

que comme on sait que P(0) est fausse on conclut par récurrence que P(n) est fausse 

pour tout n ». Que dites-vous à cet élève ?  

c. Rédigez un petit texte présentant comme pour des élèves de Terminale ce que vous 

souhaiteriez qu’ils retiennent après avoir traité cet exercice.  

 

  



ANNEXE 

Extraits du Manuel Indice, Bordas, Terminale enseignement de spécialité.  

 

 
  

 

Exercice 50, p. 28 du même manuel 

 

 
 

  


